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19 septembre 2020 

Ouverture Année Mariale 
« Marie, chemin d’espérance et de paix entre les cultures » 

(Thème d’année) 

Chers Confrères, 

175 sont les années qui nous séparent de l’apparition de la « Belle Dame » à Maximin et à 
Mélanie dans les montagnes de La Salette (France). C’était en fait en l’an 1846. 
Elles semblent être nombreuses et c’est presque comme si elles avaient un goût de vieux, pour 
autant qu’elles sont affectées par le poids et la rouille que le temps apporte avec lui. Si cela 
est vrai pour tant de choses qui se sont produites au cours de l’histoire, ce n’est pas le cas 
pour ce qui s’est passé le 19 septembre 1846. L’écho de cet événement historique à saveur 
prophétique et spirituelle, d’une particulière importance ecclésiale, ne s’est pas arrêté de 
retentir au cours de la seconde moitié du XXe siècle, mais nous est parvenu avec toute sa 
charge originale de nouveauté et de challenges pour l’Église et le monde. 
C’est un anniversaire que nous sommes tous appelés à vivre à la première personne avec un 
engagement constant, joie et enthousiasme, car il concerne notre vie et notre vocation de 
religieux et de missionnaires salettins. 
Pour que chacun de nous puisse s’approprier au maximum la richesse spirituelle et 
charismatique qui en émane, je pense qu’il est utile et nécessaire de faire nôtres les attitudes 
qui ont caractérisé la vie d’Israël en chemin vers la Terre promise, récapitulées par les trois 
verbes suivants : se souvenir, célébrer et scruter. 

1. Se souvenir 

Le devoir de mémoire nous incite à ne pas laisser tomber dans l’oubli ce qui s’est passé 
autrefois et qui a eu un si fort impact significatif et émotionnel sur notre vie personnelle, ainsi 
que sur la vie de la société et de l’Église. Il nous invite, pour ne pas dire nous oblige, à revenir 
aux racines de ce que nous sommes aujourd’hui et à redonner de l’éclat et de la profondeur à 
notre identité humaine, religieuse et salettine. L’apparition en tant que telle est l’événement 
inspirateur de notre présence dans l’Église comme Congrégation religieuse dédiée à 
l’apostolat de la Réconciliation (RdV, 1). 
Regarder le passé ne signifie pas « conserver avec soin les cendres » d’une certaine 
expérience, mais plutôt redécouvrir et récupérer cette ardeur religieuse et missionnaire, cette 
force et ces motivations profondes qui ont caractérisé ses débuts. Si notre Congrégation est 
aujourd’hui ce qu’elle est, nous le devons avant tout à la grâce et à la miséricorde de Dieu, 
mais aussi au plein dévouement, à la ténacité sans faille et au témoignage fidèle de ceux qui 
nous ont précédés dans la vie religieuse. 
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2. Célébrer 

Sans mémoire il ne peut y avoir de véritable célébration digne de ce nom. Celle-ci en effet 
nous stimule à considérer l’événement évoqué comme un temps de grâce à travers lequel 
Dieu a voulu entrer en contact et dialoguer avec chacun de nous, pour entrer dans notre 
histoire et nous dire tout son amour et sa proximité. Célébrer signifie, comme le rappelle la 
Bible, « faire mémoire », c’est-à-dire rendre présent aujourd’hui et faire revivre par des signes 
ce que Dieu a accompli pour le bien de son peuple, lui montrant la voie à suivre pour marcher 
à sa suite. 
Célébrer, en outre, signifie reconnaître que ce que nous avons reçu depuis le début est tout 
simplement un don, inattendu et immérité, pour lequel il s’agit d’être sincèrement 
reconnaissants. Pour nous, Missionnaires de la Salette, ce don extraordinaire s’identifie à 
l’Apparition de la Belle Dame et à son message à accueillir, à vivre personnellement et en tant 
que communauté religieuse et à transmettre fidèlement à tout son peuple. 
Célébrer signifie enfin affirmer que le Christ a été, est et sera toujours la « Règle de notre vie » 
(RdV 7). En effet, puisque suspendu à la poitrine de la Belle Dame, n’était-il pas au centre de 
l’apparition et du message proclamé sur la Montagne Sainte ? 

3. Scruter 

Ce jubilé ne doit pas se réduire à une pure et simple « autocélébration » centrée sur elle-
même, avec le risque de rendre stérile et vain le patrimoine spirituel et charismatique qui nous 
a été transmis. Il doit plutôt être développé en un véritable laboratoire d’idées et en un 
tremplin en vue du lancement, non seulement de nouvelles stratégies de vie religieuse et 
communautaire, mais aussi de possibles parcours pastoraux renouvelés et adaptés aux 
sensibilités et aux besoins du temps présent. Il est porteur d’une singulière puissance de 
renouvellement personnel et communautaire, ainsi que d’une importante incitation à 
explorer de nouveaux horizons pour une nouvelle évangélisation. 
C’est peut-être maintenant le moment de nous demander quel visage nous aimerions voir 
notre Congrégation assumer dans un proche avenir et quel service elle pourrait rendre à 
l’Église et au monde d’aujourd’hui. En outre, sur quel aspect de la vie spirituelle, ecclésiale ou 
sociale devrions-nous mettre davantage l’accent, afin que notre charisme devienne le 
promoteur et le levain d’une Église renouvelée et réconciliée, ainsi que d’un monde nouveau 
où les grandes attentes de justice, de paix et de fraternité trouvent un accueil et des solutions 
appropriées et partagées. 

Pourquoi dans la Congrégation une « Année mariale » ? 

Qu’en 2021 le 175eme anniversaire de l’Apparition soit célébré solennellement partout où, 
dans le monde, travaillent les Missionnaires et les Sœurs de La Salette ainsi que les nombreux 
Laïcs salettins et amis de la Belle Dame en pleurs : c’est le souhait et l’orientation de base 
élaborés par le Chapitre général de la Congrégation, qui s’est tenu en 2018 à Las Termas 
(Argentine) en vue de la célébration de cet important anniversaire. 
Afin que cette célébration ne passe pas inaperçue ou ne soit simplement improvisée et pour 
qu’elle porte les fruits espérés, il a été demandé qu’elle soit préparée à tous les niveaux 
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(personnel, communautaire et Congrégation), afin qu’elle devienne une véritable source de 
grâce et de renouveau spirituel, charismatique, pastoral et vocationnel pour chaque 
Missionnaire salettin et pour le peuple de Dieu servi par lui. 
Afin que le renouveau spirituel et communautaire souhaité ne se borne pas à une 
autocélébration sèche, complaisante et qui finalement nous humilierait, il a été demandé qu’il 
débouche sur des actions concrètes, visant à affronter et à atténuer certaines situations 
problématiques de marginalisation, des situations critiques rencontrées dans le service 
pastoral et missionnaire (Chapitre Général 2018, décision n. 1h), avec une attention 
particulière, bien sûr, aux effets néfastes de la pandémie qui met à l’épreuve le monde entier, 
en particulier les moins nantis et les plus fragiles, les malades et les personnes âgées. Il 
appartient à chaque province d’étudier et de préparer, dans la mesure du possible, des 
programmes et des projets adaptés pour répondre à ces besoins actuels. 
Afin que tout cela soit assimilé de la meilleure façon possible, a été proclamée pour toute la 
Congrégation une « Année mariale » spéciale de réflexion et de prière (2020 – 19 septembre 
– 2021), à vivre dans les communautés et les lieux où les Missionnaires de La Salette exercent 
leur ministère, en faisant mémoire, au sens le plus propre du terme, de la richesse de cet 
événement prodigieux qui, depuis 1846, est accueilli et reconnu comme un don gracieux pour 
l’Église et pour tout le peuple de Dieu. 
Aussi à partir du 19 septembre 2020 pendant une année entière chaque Missionnaire de La 
Salette est invité à revenir avec son esprit et son cœur aux racines de sa vocation religieuse, 
afin de donner un nouvel élan à la spiritualité qui anime sa vie d’abord de chrétien puis de 
religieux, et afin d’assumer avec un enthousiasme renouvelé et un engagement motivé sa 
mission dans l’Élise et dans le monde d’aujourd’hui. 
C’est là non pas un simple retour nostalgique vers le passé, mais l’expression d’une volonté 
forte de mettre en évidence les valeurs fondatrices de notre identité de religieux salettins et 
de vérifier leur actualité et leur mise en œuvre aujourd’hui avec un regard particulier en 
direction de l’avenir. 

Redécouverte de Marie dans l’histoire du salut  

La célébration de cet anniversaire vise également à permettre à chacun de nous de 
redécouvrir le rôle fondamental de Marie dans l’histoire du salut et aussi le sens important du 
fait qu’elle « se fasse pèlerine » aux côtés de l’Église de tous les temps. 
Marie se présente à La Salette comme une mère qui se soucie vraiment du bien matériel et 
spirituel de ses enfants. Les larmes abondantes qui coulent sur son visage le témoignent de 
manière irréfutable. Elle a conscience que justement sous la croix, quelques instants avant 
d’expirer, Jésus en la personne de l’apôtre Jean nous a confiés à elle : « Femme, voici to fils … 
fils, voici ta mère » (Jean 19, 25-27). Et à partir de ce moment elle a assumé la mission que son 
Fils lui a confiée avec un sens profond de responsabilité maternelle et une fidélité absolue. Sa 
tâche principale est de nous présenter Jésus qui, par amour, accepte de mourir sur la croix 
pour nous. 
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…et de notre vie de religieux salettins 

Puisque la Congrégation des Missionnaires de La Salette est née en réponse à l’invitation faite 
par la Belle Dame aux deux petits bergers Maximin et Mélanie à la fin de son apparition : « Eh 
bien, mes enfants, faites-le savoir à tout mon peuple », il est certain que Marie tient une place 
particulièrement importante et respectable dans sa spiritualité, comme il résulte également 
des diverses mentions contenues dans notre Règle de vie. 
« Fidèles à nos origines, nous vouons un amour profond à Marie, Mère du Christ et de l’Église. 
Par notre apostolat, nous suivons l’exemple de la Servante du Seigneur qui fut établie 
Réconciliatrice, particulièrement au pied de la croix » (RdV, 5). 
« C’est à l’exemple de Marie, ‟ dont la vie est une règle de conduite pour tous ˮ et dont 
l’intercession incessante soutient nos efforts, que nous voulons vivre notre consécration 
religieuse. Soucieux de répondre à l’appel qu’elle continue de nous lancer à travers son 
Apparition, nous nous efforçons de nous livrer entièrement, comme elle, la Servante du 
Seigneur, à la personne et à l’œuvre de son Fils » (RdV, 13). 
Pour nous, Missionnaires de La Salette, Marie est donc : mère, parce que son apparition et 
son message sont à l’origine de notre existence comme Congrégation dans l’Église ; modèle 
de disciple, parce qu’elle nous invite à « faire ce que son Fils nous dira » (Jn 2,5) et à le mettre 
au centre de notre vie (RdV, 7) ; exemple et règle de conduite pour notre vie religieuse et 
apostolique, nous invitant à mettre toutes nos forces au service de l’annonce de l’Évangile 
pour la réalisation du mystère de la Réconciliation dans l’Église et dans le monde (RdV, 4). 
Puisse la Belle Dame continuer à faire résonner dans nos cœurs et dans nos esprits le pressant 
appel adressé à Maximin et à Mélanie à la fin de son Apparition, « Allons mes enfants faites le 
bien passer a tout mon peuple », de sorte que nous devenions toujours davantage ces 
missionnaires prêts à professer et à témoigner par leur vie religieuse face à qui que ce soit et 
où que ce soit un amour profond, passionné et total pour le Christ, qui les a aimés jusqu’au 
bout (RdV 10cp) ! 
Au nom aussi du Conseil Général je souhaite à tous, religieux, jeunes en formation, laïcs 
salettins ainsi qu’aux SNDS, de vivre intensément en compagnie de Marie cette année 
préparatoire à la célébration du 175ème anniversaire de l’Apparition, la vivre comme un 
véritable temps de grâce et de renouveau spirituel et pastoral que le Seigneur nous accorde 
dans sa bonté et sa miséricorde. 

Toujours votre, 

P. Silvano Marisa MS 
Supérieur Général 

 


